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GRAVE INCONVENIENT DE LA CR&INOLINE.

DEBENTURES DES CEEMINS À .BARRIÈRES.

Il vendit de ces débentures
à diverses personnes, et
celle No. 118 de 2100 fut
-achetée par W. D. Camp-
bell, écr., comme agent
de Mme. Maria trackenf-
bury, et est encore en sa
possession (voir. témoi-
gnages de Louis Matois,
John Porter et W.D.Camp-
bell).......•.••• 100 C 0

Il passa à feu le Dr. G. M.
Douglas, une de ces dé-
bentures,0No. 17, de £300
en garantie collatérale d'u-
ne somme de £200 qu'il
emprunta'de lui. Cette dé.
benture a été vendue par
les exécuteurs testamentai-
res du Dr. Douglâs à Geo.
Veasey; écuyeri cls'siér
de la banque de prévoyan-
ce et d'épargnes dé. Qdé-
bec.(Voir témoi.gnageide
Louis Ma*ois, page 27,'èt
ceuk de ;Sôhn Porter, et
Gelo.- Vésey et pièce 78 300,0 O

Le 12 octobre 1859, Louis
Maristemprntaý de -4a
succession de.feu'ames

Gibb -écruhi bme
£4000, pour~ la-qelle
hypotHéqua sa proriété,
rue et faubourgfSt.' Jean,
et l passa en gara'ntie col-'
iatéra. l£S,959 deaes dà-
bentures (voir pièce 42
et 4). -

Les suivantes sont encore en
la. possession de John

iLawson Gibb, écr., 'un
des exécutears testamen-
taires du dit feu James
Gibbs
Doh'lester'Brid~q e
No. 6.. ... £250
No.14.. 4. ...... 284

New Loan Nos. 32,33,
43,. 44, 45 et 94, de
£100 chacune...... 600
No.40.......... 125

lorth Shore Nos. 1, 2,
3, 4, 5, 9,12,14,15,'16,
17,24,25,26,10 et 11,
de £100 chacune. ...1600

Soauh Shore Nos 7, 8,
9, 10, 62, 63, 72,et 73.
de £100 chacune.... 860

(Voir pièce 78 et témoigna-
ges de Louis Prévost, pa-
ges 19 à 21 et de James
Gibb Ross, John Ross,

-John Lavson Gibb et John
Porter, écuiers).

3,650 0 0

DEBENTURES 'DES. INCENDIfi.4 DB :av~nac.

Il a retiré lui même le mon-
tant deëette débenture à
son échéance (voir son té-
moignage et pièces 51 à
78) ......... ........ 10 0 0

Total....g. .. £6,507 6 8

(A Continuer.)

- Vcie'e;es.

Le docteur X pour spécialité les
affections de- la-peau.

Il est très célèbre éen la matière.
Près de son cabinet, un deuxième cabi-

net où les consultants trouvent un valet
de chambre qui les deshabille- en un clin
d'oil....

Un visiteur 'est introduit.
--Monsieur, dit-il au docteur, je viens

vous consulter..
-Passez dans le cabinet No 2.
-. Mais....

dans le eabinet'No 2.
¯ Etle docteur pressé, vivemenpJe pousse.

Cmgq mnutes après; reparait le ient-aus-
si complétement nu qu'une profession de
foi électorale..

-Voyons, dit le docteuraprès mur ex -
atmen à la loupe, qu?éprouvez.vous ?

-J'ai la vue -basse .

Le représentant dn. comté
qui avait vu la pose de la statue du monu-
ment des braves, est, de retour dans sa
paroisse, accosté par un voisin qui lui'de
mande à brûle-pourpoint:

-Est-ce une estatue équestre ?
Le représentant, inquiet, craignint

trébuebhe, et ne voulant, pas se ..comnpro.
mettrp,..répond :

-Equcstre ? heu! heü! pas trop!

Un blond écolier, étudiait lAnción Tes.
lament.

Il dit à son professeur:
-On affirme que Solomon était fort

riche.
-Pls1 qu'à •son aise, fit le maître. il

éb!ouissait la reine de Saba par son luxe.
'-Cependant, riposte l'enfant, la Bible

dit qu'il est alilé dormir à côté de ses pè-
res.... 1l n'avait donc pas un lit à lui!

*

Aphorisme d'un grand politiqfe et d'un
profond esprit:

" La vengeance est uri mets qui doit
être mangé froid.

UNEBONNE.-Monsieur, e ne peux pas
vous, le cacher plus ,longtemps, il y a des
souris dans la maison.

LE :OURGos.-De6s souris! je n'en ai
jamais vil.

L& BoNNE.-MOnsieur, il y en i, c'est
positif.

LE BOURGEors.-En es-lu bien sûre?
LA BONNE.- Moneieur, depuis une se-

mairie, tous les jours que Dieu fait, je mets
la souricière le soir, et tous les matins j'Y
trouve une souris.
La BoURuGEos.-C'est peut-être la rr.i-

me

Un mot de M. Saucier, le-bedeau 'de
St. Sauvebr, celni. qui a fait atrf ois
une '.i belle p;eur a notre représentant

,Vous êtes comme un roi dans votre
départemeni.. .vous commandez ... et les
cloches vous obéissent....

,-C'est vrai, mais le maire Dufresne
m'ennuie beaucoup.

-Allons donc ! je croyais que v sez
mis là un homme de paille.

-Mon cher, si le maire était un hommre
de paillé il V a longtemps que le 'Conseil
municipal l'aurait mangé.

Pas mal, poux un bedeau.!

LE GLANEUR.

ENICME.

Mon premier dans les airs porte.sa noble ti,î5
-Mon second s'y va perdre, et mon tout y voltge

Le mot de la dernière égnime est-ce Cornet-"


